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Dahoal pia

Se produire a I'Olympia sans savoir le soltége n'est pas du domaine de l'impossible

; Etienne Daho est origi-
naire de Bretagne, de Ren-
~ nes trés exactement. En 1982, il

rencontre le groupe Marquis de

Sade avec lequel il réalise son
premier album. Deux ans plus
‘tard il sort « La notte, la notte »
“auquel succide peu de temps

aprés « Week-end a4 Rome ».
Deux titres qui restérent long-
temps en téte des hit-parades
radiophoniques. Quant a son
nouveau supermaxi intitulé
« Tomber pour la Frances, il
s'annonce déja comme un suc-
Ces.

Etienne Daho descendra cer-
tainement trés bien les fameu-
ses marches, en l'occurrence
celles de I’Uiympia, ou il ren-
contrera pour la premiére fois
son public le 18 de ce mois.

A noter que cet interpréte-
auteur-compositeur ne connais-
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